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    ÉDITORIAL 

 

Ce qui rend heureux n’est pas la compétition, mais la coopération 

 

Depuis quelques mois, nos éditoriaux abordent des thèmes généraux, mais qui 

s’appliquent pourtant à la vie quotidienne du village, à notre vie en commun ; ils nous 

proposent souvent de faire un effort, d’organisation pour certains, d’ouverture pour 

d’autres, ouverture à l’autre, voisin, commerçant local, école, paroisse, tous les lieux de 

vie. 

En avril, nous avons abordé la banalisation du bon sens. En mars, l’importance 

d’admirer son environnement. En février, le danger des réseaux. En septembre 2024, un 

autre danger, la fin de la conversation au profit du smartphone. Et en janvier 2024, 

l’ivresse de la marche. 

 

Le présent éditorial propose une réflexion de Leo Bormans, auteur d’un ouvrage sur le bonheur.  

À l’écoute des témoignages recueillis partout dans notre monde, 

à la question « Qu’est-ce que le bonheur ? », il apporte la 

réponse « Ce qui rend heureux n’est pas la compétition, mais la 

coopération ». 

Il commence par observer une évolution, un mouvement passant 

du « je » (1re phase) au « nous » (2e phase). 

En effet, après la Seconde Guerre mondiale, le discours 

dominant était celui du bonheur (individuel) à travers le succès, 

l’argent, les biens matériels. Mais, en même temps, les enquêtes 

démontrent que ce système centré sur le moi, l’ego, n’empêche 

pas un tiers des personnes de ressentir des émotions négatives, 

comme la peur, l’inquiétude, la colère ou le stress. 

Il apparait que la famille, les collègues, les amis sont essentiels : 

le bonheur n’est donc pas un bien individuel et il relève aussi du social ; c’est le « nous » qui est important.  

Il s’agit alors d’un « nous » restrictif – moi et ma famille, mon pays, mon entreprise, etc. – un « nous » par 

opposition à « eux ». 

Il constate qu’aujourd’hui, nous sommes dans une 3e phase, celle d’un « nous » différent, plus global, le « nous 

tous », « tous » comprenant notre monde et tout ce qui le peuple.  

Cette 3e phase est celle de la transition vers un bonheur durable, nous comprenons que l’on ne peut pas être 

heureux dans un monde qui ne l’est pas. L’état des forêts, la guerre, les virus : tout cela influence notre bonheur. 

Nous sommes interconnectés et ce n’est pas la compétition qui nous rend heureux.  

C’est la coopération, tant avec mes amis qu’avec ceux que je ne connais pas partout dans le monde, qui me rend 

heureux. 

La London School of Economics traite aussi de ce sujet, le bonheur. Trois niveaux sont identifiés : la vie agréable 

(se sentir bien), l’engagement (agir), le sens (pour nous, pour les autres, pour les générations futures).  

De ce point de vue, le bonheur, c’est se sentir bien en faisant le bien. 

Il nous reste maintenant à nous interroger individuellement et collectivement. Comment, dans notre village, allons-

nous réussir cette coopération qui rend heureux ?                                                                                                 POL 

 

ENVIRONNEMENT 

 

Petits gestes, plus de biodiversité ! 

Et si chacun apportait sa petite touche pour favoriser la biodiversité à Genappe ?  

mailto:AdBousval@gmail.com
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C’est le défi que lanceront Kick Belgium et la ville de 

Genappe dès le 4 juin 2025, après la conférence d’Adalia 

« Printemps Au Naturel ». 

Citoyens, écoles, entreprises, agriculteurs, associations et 

pouvoirs publics seront invités à agir concrètement en faveur 

de la petite faune.  

Offrir de belles fleurs sauvages à nos pollinisateurs, installer 

un abreuvoir ou construire un abri à insectes, chaque action 

comptera pour rendre nos espaces extérieurs plus 

accueillants. 

Tout au long de l’été, un concours photo permettra aux 

participants de partager leur réalisation en ligne.  

Les citoyens voteront pour leurs projets préférés et un jury 

sélectionnera ensuite les finalistes.  

Les modalités d’inscription seront bientôt dévoilées. 

L’aventure se clôturera lors de la Semaine de l’Environ- 

nement, du 15 au 20 septembre 2025, avec la remise des prix 

aux lauréats. 

Un petit geste peut avoir un grand impact pour la 

biodiversité ! Rejoignez le mouvement dès le 4 juin et 

contribuez à un environnement plus riche en biodiversité. 

Informations : Kick Belgium – Audrey Debackere – 

483/70.59.85 – audrey.debackere@kickbelgium.be.  

 

Pauvre Dyle ! 

 

Vous êtes-vous promené dernièrement le long de la 

Dyle qui traverse notre village ?   

 Un simple coup d’œil 

vous permet de voir 

une eau trouble aux 

teintes grises, sans vie.   

La situation a l’air 

d’être même pire que 

les années précédentes.    

Il est décevant, voire 

choquant d’observer 

l’état lamentable dans 

lequel se trouve ce 

cours d’eau, élément 

naturel essentiel de 

notre vallée, qui semble 

être totalement oublié. 

Ce qui est difficile à admettre, c’est que, depuis 25 ans, 

toute une série d’équipements ont été placés dans nos 

rues et nos villages, reléguant l’assainissement des eaux 

usées aux oubliettes.  Antennes GSM, réseaux télépho- 

niques à connexion haut débit, réseau de fibre optique, 

aménagements routiers, places publiques … Nous voici 

avec de la 4G, du WIFI, des applications smartphone à 

tout faire, des médias disponibles en streaming, de 

l’intelligence artificielle … Fort bien ! Mais il est 

incroyable de constater que nous ne sommes pas 

capables d’assainir la Dyle, ou nos cours d’eau de 

manière générale. 

 

Et pourtant, nous ne sommes pas en manque 

d’institutions ou d’organismes pour gérer nos rivières : 

communes, provinces (service Hydrologie), 

intercommunales (InBW pour nous), Société Publique 

de Gestion de l’Eau (SPGE), Services publics wallons, 

ASBL tel le « Contrat de Rivière Dyle-Gette », etc. 

 

Souvenez-vous, il y a 10 ans, un collecteur a été placé 

le long du RAVeL et relié à la nouvelle station 

d’épuration de Bousval, inaugurée en septembre 2015.  

Le placement de plusieurs kilomètres de conduites 

souterraines, pour faire passer tout notre village en 

régime d’assainissement collectif, aurait dû améliorer la 

situation.  Cela ne semble, hélas, pas être le cas. 

A-t-on vérifié que chaque habitation était effectivement 

raccordée au collecteur ?  Ou, au contraire, qu’elle 

déverse encore ses eaux usées dans la rivière, dans le 

sol, ou au fond d’un terrain ?  A-t-on un plan 

répertoriant tous les raccordements existants effectifs ?  

Des données précises du réseau de conduites d’eau, 

d’électricité, téléphone, télédistribution et fibre optique 

existent…  Mais a-t-on un répertoire des habitations 

raccordées ou non à l’égout ? Cela semblerait logique. 

 

Car cette pollution de la Dyle pourrait certainement 

avoir ses origines dans le fait que nombre d’habitations 

sont toujours non raccordées au réseau d’égout existant.  

Des barrages alimentant des turbines hydroélectriques 

ont aussi été implantés en amont de Bousval : 

perturberaient-ils la Dyle au point que son eau soit 

perpétuellement grise ?  

 

Pourtant, n’y a-t-il pas une obligation légale à se rac- 

corder au réseau d’égouttage quand cela est possible ? 

N’est-ce pas le rôle de la commune de veiller au respect 

de cette obligation, d’avoir un programme, une politi- 

que dans ce sens ? Quel rôle la province ou la région 

ont-elles également à jouer dans cet assainissement ? 

 

Comme vous le voyez, il serait plus que temps d’agir.  

C’est notre rôle de nous préoccuper de l’état sanitaire 

de notre rivière et de le rendre sain, de prendre nos res- 

ponsabilités, et d’interpeller nos autorités pour mettre 

en place rapidement des solutions. 

Une enquête publique de la Région wallonne est en 

cours jusqu’au 2 juin 2025, intitulée « Donnons vie à 

http://www.lebousvalien.be/
mailto:audrey.debackere@kickbelgium.be
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l’eau » (consultable dans toutes les communes et sur 

internet “eau.wallonie.be“). À nous de nous intéresser à 

ce patrimoine naturel et de lui redonner vie.  

Le mois prochain, nous vous informerons sur les 

institutions chargées du contrôle de la qualité de l’eau 

et sur leurs remarques.                                            ADE 

NB : - Voir les panneaux didactiques entre Dyle et 

RAVeL (Panneau 17, végétation de la rivière et 

panneau 18, les poissons).  

- Voir aussi sur www.lebousvalien.be : Promenade 

entre Dyle et RAVeL (information sur tous les 

panneaux). 

 

ACTIVITÉS À VENIR 

 

Eglise de Bousval - Portes ouvertes  

 

La fondation « Églises Ouvertes » incite les respon- 

sables de ces édifices à en ouvrir les portes, à les 

utiliser et à les rendre accueillants tout en respectant le 

lieu du culte.  

Elle sensibilise les habitants à leur patrimoine.  

Ouvrir les édifices est une priorité pour ce patrimoine 

entretenu à grands frais et de moins en moins utilisé 

pour le culte. Tout en conservant sa vocation cultuelle, 

il peut également s’ouvrir pour le service de la popula- 

tion, devenant ainsi siège et signe de l’hospitalité chré- 

tienne, que ce soit pour l’expression des arts, la mani- 

festation de la charité (parfois oubliée dans nos églises) 

ou le service du bien commun et de la fraternité.  

L’apôtre Paul n’instruit-il pas que le premier des cultes 

est l‘amour du prochain ? (Rom. 12) 

 

L'accessibilité de nos édifices religieux pour l'ensemble 

de la population est un défi important et d'actualité. 

Ouvrir nos églises si souvent fermées, et rencontrer le 

désir de beaucoup, quelles que soient leurs convictions, 

d'entrer dans les édifices religieux pour des motifs 

d'ordre spirituel, culturel ou par simple curiosité.  

Ce patrimoine représente le centre des villages, une vie 

sociale, un espace culturel, un endroit de prière ou 

d’apaisement, un lieu touristique, ...  

Pourquoi ouvrir les églises ? 

1. Pour permettre à toutes et tous d'admirer la beauté de 

notre patrimoine ; 

2. Pour (re)créer de la vie autour de ces édifices 

publics ; 

3. Enfin, parce qu'entre une église fermée et une église 

ouverte, les enjeux sont grands. 

« Les églises sont des lieux publics tant pour le droit 

administratif que pour le droit canonique. Elles 

relèvent du domaine public et, à ce titre, elles se 

doivent d'être ouvertes à tous. 

Une église ne vaut pas seulement en raison de sa 

fonction liturgique. Si importante et si nécessaire 

qu’elle soit, sa fonction est beaucoup plus large et 

répond à des besoins profonds. Affectées au culte 

catholique, les églises ne sont pas réservées aux catho- 

liques et encore moins aux catholiques pratiquants.   

La vocation des édifices religieux ne peut d’aucune 

façon être restreinte à la seule célébration eucharis- 

tique. La mission des responsables de ce patrimoine est 

d’ouvrir les églises et non de les fermer ».              POL 

Visite guidée : découverte du patrimoine du village. 

30 mai à 10 h et à 16 h ; 1er juin de 14 h à 16 h. 

Org. : Fabrique d’église et Les Amis de Bousval. 

 

                            Marche Adeps 

 

 
 

Brocante de Limauges 

 

Une journée unique à la campagne 

Envie d’une journée conviviale et authentique ? Ne 

manquez pas la Brocante de Limauges ! 

 

Les habitants du village vous accueillent dans des 

espaces atypiques : jardins, cours, granges, ruelles et 

placettes. Chaque coin recèle des trésors : meubles 

anciens, livres rares, jouets d’antan, vêtements vintages 

et objets insolites. 

Quartier de Limauges (plan à l’entrée), piétonnier. 

Dimanche 9 juin de 7 h à 18 h. Parking à proximité. 

quartierlimauges@gmail.com 

http://www.lebousvalien.be/
http://eau.wallonie.be/spip.php?article17
http://www.lebousvalien.be/
https://patrimoine.blog.lepelerin.com/2018/11/14/lhospitalite-dans-une-eglise-peut-elle-etre-cultuelle/
https://patrimoine.blog.lepelerin.com/2018/11/14/lhospitalite-dans-une-eglise-peut-elle-etre-cultuelle/
mailto:quartierlimauges@gmail.com
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LES JEUNES REPORTERS 

 

École communale 

 

Voyage scolaire 

Les élèves des classes primaires ont enfilé leur robe de 

princesse et leur tenue de chevalier pour passer une 

journée au château de Vêves.  

 

Ils ont remonté le temps, en direction du Moyen Âge : 

visite des pièces du château, danses d'époque, 

adoubement des chevaliers, grande chasse au trésor et 

affrontement du dragon étaient au menu du jour.  

Une journée ludique, mais riche en vocabulaire et 

apprentissage du passé ! 

 

Animations 

Comme chaque année, Olivier, l’aventurier de Cap 

Horizon est venu à l’école pour nous partager ses 

nombreux voyages.  

Les élèves de 1re et 2e ont assisté à l’animation des 4 

éléments. Ceux de la 3e à la 6e ont pu remonter le 

temps, en traversant les différentes époques, de 

l’Antiquité à nos jours.  

Les élèves de P5/6 ont participé à une animation à la 

bibliothèque de l’Espace 2000.  

L’objectif de cette activité était d’apprendre à faire des 

recherches documentaires.  

À travers divers ateliers, les enfants ont découvert 

comment trouver des informations dans des livres, des 

dictionnaires et des encyclopédies.  

Une belle occasion de développer leur curiosité et leur 

autonomie dans la recherche ! 

 

On prépare l’année prochaine… 

Chaque jeudi après-midi, les élèves de 3e maternelle se 

rendent dans la classe de madame Sabrina, la « madame 

de 1ère année » afin de se familiariser avec leur 

prochaine classe et commencer les activités des 

« grands ».  

Vive la découverte des premières lettres grâce aux 

Alphas ! 

Si vous souhaitez découvrir notre école, nous vous 

fixons rendez-vous le samedi 31 mai à l’occasion de 

notre Fancy-Fair !  

Spectacle à 11 h. Ensuite stands, petite restauration… 

Bienvenue à tous !  
 

CERISIERS EN FLEUR À BOUSVAL 

 

 
 

Comme chaque année, l’avenue des Cerisiers (lotisse- 

ment du Pont Spilet ) est pour quelques jours la plus 

belle de la commune.                  Photo : Philippe Keller  

 

Activités et manifestations 

Mai 

30 « Portes ouvertes » 

Église de Bousval – Voir page 3 

31 Fancy-Fair École communale  

Voir ci-dessus 

Juin 

1 « Portes ouvertes » 

Église de Bousval – Voir page 3 

9 Messe à la Chapelle du Try-au-Chêne 

Brocante de Limauges, voir page3 

28 Fancy-Fair École Sainte-Marie 

29 Grande marche Adeps, voir page 3 

                       Août 

28-29 

30-31 

Saint-Barthélemy - Exposition 

 

 
 

 

http://www.lebousvalien.be/

